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Pasteur KWAMBA 
LUBOYA Charles
Un modèle de persévérance

Les hommes passent et laissent chacun une petite histoire sur 
cette terre. À chacun son temps, et à chaque époque correspond 

un type d’homme, un type de mentalité, un type de comportement. 
Beaucoup de ceux qui ont accompagné les missionnaires dans l’évan-
gélisation des premières heures étaient des boys. C’était d’ailleurs 
un privilège que de s’occuper de la nourriture que devait prendre 
l’homme blanc. Mais c’était aussi un métier qui ouvrait la voie aux 
études ou à une évolution dans la classe sociale, que beaucoup d’indi-
gènes cherchaient à atteindre.

C’est un jour de l’année 1914, dans le village de Mpempa Kan-
dolo, Territoire de Ndemba, District de Lulua, qu’est né dans la mai-
son de LUBOYA et de TSHIMBEDI un garçon, qui a reçu le nom de 
KWAMBA LUBOYA. Dans ce contexte sans maternité, il était diffi cile 
de retenir le jour et le mois. La grande référence était souvent la pé-
riode de la circoncision collective.

Parti de son village à Ndjoko Punda, il a passé quelques années à 
l’école primaire, et ensuite à l’école évangélique. C’est là que les mis-
sionnaires le découvrirent et l’engagèrent comme serviteur, fonc-
tion connue vulgairement sous l’appellation de « boy ». Au départ, la 
plupart de ces serviteurs étaient des adultes, mais KWAMBA Charles 
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est entré en fonction encore jeune. Il s’est révélé un très bon conduc-
teur de cantiques religieux.

Suivant à la lettre l’éducation reçue de ses maîtres et de son 
église, il a épousé KAPINGA Monique en 1938. Ce fut une union diffi -
cile parce que celle-ci est tombée malade deux ans après le mariage. 
L’union était également stérile. La maladie de son épouse a duré une 
quinzaine d’années, mais KWAMBA Charles, qui avait pris un engage-
ment devant Dieu et les hommes, a usé d’une grande patience jusqu’à 
la mort de cette dernière.

Le 28 août 1965, il a épousé en deuxième noce NGENYI Antoi-
nette. Dans sa justice, Dieu a béni cette union, et le couple a vu naître 
quatorze enfants. Deux années plus tard, c’est-à-dire en 1967, le 
couple KWAMBA LUBOYA Charles a quitté Ndjoko Punda pour Kalon-
da. NGENYI Antoinette, sa femme, était sage-femme. Elle s’est mise 
au service des autres femmes à l’hôpital général de Kalonda.

Quant au Révérend KWAMBA LUBOYA Charles, il a été affecté au 
cercle Milando où il a travaillé jusqu’à sa mort, bon père de famille, 
bon pasteur servant d’exemple à ses enfants et ses fi dèles. Pasteur 
KWAMBA est mort à l’âge de soixante-dix ans, laissant derrière lui de 
bons souvenirs et de bons exemples auprès de ceux qui l’ont connu. 
C’était un pasteur qui marchait devant ses brebis et les brebis le sui-
vaient. C’est lui qui montrait à son troupeau la direction à suivre.

Vincent NDANDULA
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